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SAii-Ai-j 0»AÏ?aïQ33CEDAR HALL A SAINT-SIMON Percé. C’esl loujour un moment so­
lennel pour le prèlre lorsqu'il fran- 
cliit les degrés de l'autel pour aller y 
oll'rir le divin sacrifice : il y a cepen­
dant des jours qui revêtent un carac­
tère particulier de grandeur. Que

21 septembre 1905.Nous empruntons au « Messager " de Sainte Anne de la Pointe 
ati-Père le compte-rendu des brillantes fêles que cette paroisse 
vient de célébrer en l'hanneur de son digne et vénérable curé, le 
Hév. M. Pierre Brillant.

Le peuple du  diocèse de R im ousk i v ien t de d o n n er une 
nouvelle preuve de son filial a ttachem en t à  ses pasteurs, en 
célébran t le 25e anniversaire  de la consécration  sacerdotale 
des deux curés, les R R . M M . B rillan t, de C edar-H all, et 
R ioux  de S t-S im on , et de leu r confrère M . Ju les B ernier.

N ous voudrions avoir les pages vou lues pour dire fidèle­
m ent le b onheur et les jo ies de ces jo u rs  bénis ; hélas ! nous 
ne pouvons que donner une liste a rid e  de nom s et de faits. 
P u isse  cette chronique rappeler tou jou rs, aux  uns q u ’ils se 
son t dévoués, aux  au tres q u ’ils o n t été reconnaissan ts, à  
tous, une fête qui a réjoui les cœ u rs  e t fortifié les volontés.

C ’est le 18 du présent m ois, que se d onnaien t rendez­
vous, à  C edar-H all, MM. les ch an o in es  R ouleau , S y lva in  
et N orm and in .les R  R. MM. L .-C . Lavoie, (P ercé), H .-J . B er­
nier, T essier, ( W orw ick .N icolet), Jodo in , (S t-H y acin th e), P  - 
C. S a indon , (S t-U lric), 11.T rem b lay ,(S t-C lém en t) , A. D uval, 
H .-P . C houinard , (S t-P au l), A. P o irie r, (S ém inaire), J .-C . 
S a indon , (Sayabec), L. D ’A uteu il, (H u m q u i), J .-E . P e lle ­
tier, (S t-A lexis), Eu g. Pelletier, (S t-Joseph  de L epage), J .-  
A . V erreau, (N .-D . de Lourde), S . R o y , (Vie. H um qui), 
J. B ellcs-lsles, (C ausapscal), J .-R . C ayouette , (S t-M ath ieu), 
A . T h ib au lt, (S te-R ose), D. Lebel, (S t-D o n a t), A . Leblanc, 
(S t-G abriel), D .-S . G iguère, (S t-M oïse), J .-R . L éonard , 
(S ém inaire), ainsi que les R R . P P . S av ary , E udiste, B ona- 
ven tu re et C asim ir, Capucins.

A deux heures de l’après-m idi, le c lergé et les paroissiens 
se réun iren t à  l’église pour la p résen ta tion  de l’adresse et 
d ’un superbe cadeau. Le vénérab le ju b ila ire , M. B rillan t, 
rem ercie cordialem ent ses enfan ts bien aim és.

La jou rn ée  se term ine par une bonne et belle soirée d ra ­
m atique et m usicale donnée p ar les je u n e s  filles de la pa­
roisse.

Le lendem ain, à neuf heures, g ra n d ’m esse célébrée par 
le jubilaire, assisté  des R R . M M . S ain d o n , diacre, T rem ­
blay , sous-diacre, J. - R . L éonard , cérém oniaire , J. - A. 
V erreau , thurif., J .-C . S aindon et S . R o y , acol.

Les paro issiens, com m e aux  beaux d im anches, et une 
nom breuse assistance des paro issiens de  la « V allée » dont 
M. B rillan t a été le zélé m issionnaire , rem plissaien t l’église. 
Ce jo u r-là  on l’av a it décorée de fleurs, de banderolles, d ’ins­
crip tions, de drapeaux , su rtou t de C arillon-S acré-C œ ur. |

La m esse com m ença par le chant du V eni Creator et finit 
par celui du M agnificat. Le père B onaven tu re donna le

R ôle du prêtre au  Ca­
nada — R espect que le peuple lui do it » furent les points 
éloquem m ent traités.

D e fraternelles agapes réu n iren t à  la table du presbytère 
les confrères de M. B rillant auquel on offrit un riche cadeau. 
On donna lecture d ’un té lég ram m e de M g r l’E vêque de 
R im ouski.

A u couvent des S œ u rs  du S t-R o sa ire , dans l’après-m idi, 
les en fan ts fêtèrent M. le C uré p ar u n e  séance des m ieux 
préparées, et aussi des m ieux réussies. D ialogues de cir­
constance, ch an ts  su r C edar-H all, déc lam ations et m êm e 
une petite com édie, le tout avec une tenue irréprochable et 
une prononciation parfaite m éritèren t au x  enfan ts et à  leurs 
m aîtresses un succès su rp renan t. A la su ite  de la p résen ta­
tion d 'u n e  adresse et d ’un cadeau M. le cu ré  rem ercia briè­
vem ent et pria M. le chanoine S y lva in  de dire quelques 
m ots. Ce dern ie r en félicitant les en fan ts exprim e le souhait 
de voir réunis là en cette circonstance tous les réform ateurs 
de notre systèm e scolaire pour toucher du  do ig t ce que c ’est 
que la form ation et l’éducation des en fan ts  données sous 
l’insp iration  du c lergé canadien. Cette éducation concorde 
bien avec les p rog rès de l’industrie, pu isq u e  C edar-H all, 
cen tre  industriel, est si prospère en tout.

A 7 heures du so ir un sa lu t solennel du  S ain t-S acre ­
m ent ch an té  p ar M. le curé B rillan t assisté  de M M . T rem ­
blay et J. E . P elletier, réunit encore une fois le c lergé et 
les fidèles, et se term ina p ar le ch an t du  Te D einn.

A  7 heures et dem ie tout le v illage é ta it illum iné et offrait 
un coup d ’œ il vra im ent rav issan t ; à  9 heures un jo li feu 
d ’artifice bien variée fut lancé vis-à-vis du presbytère pour 
a jou ter un dern ie r éclat à  ces fêtes qu i n ’en avaien t pour­
tan t pas m anqué. A van t de se re tire r la foule acclam a M. 
le curé, M. G iguère , le héros de l ’o rg an isa tio n , puis s ’ac­
clam a elle-m êm e, com m e elle en av a it bien le dro it ap rès 
un si beau succès.

LEONIDAS DIO NNE, FILSJe pense bien que si saint Pierre
avait été présent à la fêle qui avait
lieu le 21 septembre chez son cou- . . . .  . ,
frère St-Sim on, il durait dit comme ,1,po b,ea" l Jour ,le ,sn Vmm6rti

messe ? ht lorsque depuis vingt-
cinq ans il est prêtre, lorsque depuis
vingt-cinq ans il fait descendre, à
tous 1rs malins, le grand Dieu du
Ciel sur l’autel, lorsque depuis vingt-
cinq ans il est « un autre Jésus-
Christ » et qu'il entend, juste au
jour où il célèbre l'anniversaire béni

AVOCAT ET LICENCIÉ EN DROIT
Rue Je iEvêché, RIM OUSKI.

LOUIS TACHEautrefois sur le Tliabor. « Uonnm est 
nos hic esse, il nous fait hou être 
ici. » Hélas ! le temps se ressemble 
toujours : il fuit ; il nous crie :
Marelie, dirait Bossuet. Moi, le 
temps, je vais être quelques jours à 
lui en vouloir. Pourquoi a-t-il pris 
le pas de course, durant cette belle 
fête du vingt-cinquième anniversaire 
de l’ordination sacerdotale du révé­
rend Monsieur Ledger llioiix, curé 
de St-Simon ? Bien lie manquait 
pourtant : le ciel était pur et serein, 
le beau soleil du bon Dieu brilla il 
dans lout son éclat, un grand nom­
bre de confrères de l'heureux jubi­
laire lui formait une belle couronne, 
tous scs paroissiens étaient présents 
et puis la fête que l’on donnait avait 
été si bien organisée, si bien orga­
nisée ! 
cœ ur !

Qu’on nous permette de donner 
un petit compte rcnt-ti de celte fête.
On avait commencé dès la veille cr 
donnant une séance dramatique et 
musicale.— Ici, il nous fait plaisir de 
dire que nous ne donnons pas notre 
témoignage personnel ! on pourrait 
peut-être nous accuser de flatterie 
ou nous soupçonner d’ag'r sons lu 
rubrique : louer,toujours louer,com­
me tiennent à le faire certains rap­
porteurs de journaux. Nous n'étions 
pus présent h la séance. Nous avons 
interrogé un spectateur, puis un 
autre, puis un troisième et enfin dix 
à la fois et tous ont répondu : splen­
dide, étonnant ; l'organisa trice a du 
talent et s 'est donné de la peine cl le 
succès a surpassé tout ce que l’un 
pouvait attendre de mieux. C’est 
pourquoi j ’ai cru qu'il était juste de 
féliciter ici et de remercier Mlle 
Joséphine D’Anjou.

Le malin, b 9 heures, il y mil 
messe solennelle. Le jubilaire élail 
accompagné à l’autel de son frère, 
le révérend Père Paul Hioux, ré- 
demptoriste, supérieur de la maison 
Sainte-Anne de Montréal et de son 
confrère, le révérend Monsieur Louis 
Corne Lavoie, curé de St-Micliel de AVENUE DE L’ÉVÊCIlti - RiMOllSKI

AVOCAT

Rue Sl-Jean, RIM OUSKI.

JEAN MARTIN, L.L.L.
AVOCAT

Rue St-Germain, RIM OUSKI.
de son ordination sacerdotale, des
pieux fidèles et des saints prêtres 
supplier le Saint-Esprit et lui dire 
dans l'hymne admirable du 
Creator » :

I. Gagnon, L.L.B. Klz. SassovIlie.L.L.L,

GAGNON & SASSEVILLEVeni AVOCATS

Avenue de lu Cathédrale, Rimouski. 
Téléphone 102

Eclairez son esprit de 
toute lumière, versez l’amour dans 
son cœur, soutenez la faiblesse de 
son corps, «< accoude lumen vonsi- 
1ms, infendo ; «nioran, cordibus. 
infirma nosiri corporis virilité fir­
mans perpeti, » qui pourra dire ce 
qu'il ressent en ce moment dans 
son âme ? Connue il doit prononcer 
avec joie et amour ces, paroles : 
« I il I roi ho ad allure I)ei» je monterai 
à  l’autel de Dieu...... Passons— Au

!.. UE G. BELZ1LE, L. L  11.
NOTAIRE

Bâtisse de la Cie d'Assurance, 
RIM OUSKI

c’est beau avoir unAli! 11os. A. Tkssikr. c m.. 
Min. île 1* Agriculture.

H. K. K i s k t  
A lI O .T K M .H K K .J r

TESSIER FISET & TESSIER
AVOCATS

Kyrie, Noire-Seigneur devait être 
content, car les petits enfants, qu’il 
aime tant, faisaient leur partie cl ils 

(à suivre en 2mc page)

Rue des Avocats RIM OUSKI.

R. A. DRAPEAU
AVOCAT

La Rimouski Hue des Avocats RIM OUSKI.
et la MONT-JOLI

CHARLES D’ANJOU, L.L.L.
NOTAIRE

Avenue de l’Evêché -
Téléphone 03.

sont les meilleures fleurs, 
de vos fournisseurs.

Evigez-les

RimouskiLe REMEDE (lu jour
i <

L A  M U R I N E Dr Edgar Couillardguéri t  aftreintnl toutes lua petites ufioctirna doa 
yeux : rougeur.;, intlnmmnliima, démangeaisons, 
orgeolots. (orgueilleux), etc., etc.

Les spécialistes la recommandent.

ancien In terne ù l'H ûlel Dieu de Q uébec. 
S|ié(;ja*iiép :

Chirurgie générale, Gynécologie.
Bureaux; rue Si-Germain, Rimouski

(résidence de leu Théo. Couillard 
m archand)

L’OPTICIEN

L. Fh. MartinD ig n ité  du sacerdoceserm on :
voua la procurera au prix pupillaire.

------- 000 —

Le secret de la bonne 
vue ce sont des lu­

nettes appropriées.

D“ FREDERICK SCHILLER
MÉDECIN-LICENCIÉ

do la Province de Quéhoc et do 
l'E lu t de Californie, K. U.

S T E -A  NGULU DE RIM OUSKI
Téléphone Bellechusse.Adressez voua il

L. Ph. M a r t i n -
o p t i c i e n J. C. GAUVREAU

CHEF DE POLICE DE LA VILLE DE RIM0USK* 
DÉTECTIVE DRIVÉ

C'oat lo seul endroit  pour trouver aftrcmont 
loa verrea qui conviennent à voire vue, ou faire 
réparer  les lunettes que vous avez déjà.

Rue des Avocats, RIM OUSKI.
Téléphones ( Bureau: N* 38. 

liés, privée : N* 6.

Agence des . . .  .
Compagnies d'A ssurances Canadiennes 

suivantes, contre le feu :
La Mutuelle df. R imouski.
La Cie Montréal-Canada.
L a F oncière Mutuelle, Montréal.
La Mutuelle de R icumond-ürummond

Marchand en Gfros et en Détail

EPICERIES de TOUTES SORTES
D E  P R E M IÈ R E  Q U A L IT É

Taux les plus bas. Pour au tres rensei­
gnem ents, l’on voudra s’adresser ùVINS ET LIQUEURS F . - J .  C O U T U R Eprovenant directement des pays de production. COHPTABLK HT AOMNT

à Rimouski.
TABAC CANADIEN en feuilles, un lot considérable à très bas prix. 
l’IDES, un très bel assortiment.

r i
A venue de la Cathédrale

PAUL RAYMONDp l u s  h a s Peintre-Décorateur 
e t Entrepreneur.

Assortim ent com plet de Pein tures. P in . 
ceuux, Tapisseries, Toiles à chassis, Pôles, 
V itres, Miroirs, Im ageries en tous genres. 
Encadrem ent, une spécialité.

Coin des rues St-Jean et des Avocat

RIMOUSKI.

NOTRE R E ST A U R A N T
est très achalandé; nous en remercions bien cordialement nos clients.

Nous avons toujours : Fruits de toutes sortes, pommes, oranges,
crème à la glace, liqueures douces, biscuits, conserves, etc., etc. Nous ser­
vons des LUNCHS à toute heure. Failes-v une visite, coin des avenues de 
L’EVECHÉ et de la CATHÉDRALE.

RIMOUSKI.



LE PROGRÈS tiU  GOLFE

C'est uiiü hypothèse que l’on uimo i go intime du votre vie qui ne nous mirer, à louer les paroissiens de St- 
aulunl ne pas envisager. Un est tenté ; sera révélée qu’au ciel. Cependant Simon,les confrères qui participaient 
plutôt de se réjouir que (es cinq cent nous pouvons en lire quelque chose, à la fêted’ancien Curé de la paroisse 
mille hommes de l’armée de Maud- en suivant les traces de vos pas, de- et celui que l’on fêlait n’apparaissait 
chourie puissent revenir un Europe puis votre entrée dans le Sacerdoce pas. Uli ! humilité que tu es belle ! 
au moment où les complications se et eu contemplant les œuvres que I Que lu es belle surtout lorsque tu as 
multiplient, au moment où Guil-! vos mains ont opérées au milieu de été puisée au cœur de Celui qui a dit : 
laume 11, longtemps bridé et contenu nous .Sic.Cécile de Chloi idorme a Apprenez de moi que je 
par l’alliance russe, fait preuve en- reçu vos premiers dévouements de ; de cœur ! Oh! si nous avions tous 
vers nous d’une si brutale insu- prêtre. Après une courte station à cette belle éloquence de l'humilité ! 
Icncc... la rivière Magpie, St-Ludger d'An- Comme nous serions riches!

EDOUAl) DHUMONT lieosli vous réclama pour le salut et Après la réponse à l’adresse, M.
la consolation de ses habitants dis- le Curé bénit ses paroissiens qui lui 
pcrsés sur la grande île. Et e’esl présentèrent des fleurs et une belle 
pendant trois longues années que bourse bien garnie, 
vous acceptez une vie d'isolement,de Le chant du « Te Demi) » suivit 
sacrifices et de saintes abnégations, celui du salut et tout le monde se 
Comme elles durent monter au ciel retira surpris de voir finie si tôt une 
chargées de mérites les lentes heures si belle fête. Ceux qui prirent part 
île votre vie de missionnaire. En au banquet purent s’apercevoir que

l’on peut fort bien exercer une séan­
ce et préparer un banquet sans que 
ni l'un ni l’autre n’eu soutirent.

Digne Curé de St-Simon, puissiez- 
vous fêter vos noces d’or.

â ’c |)voflrcs du (Solfie Avec les restrictions ci-dessus, 
notre journal attaché au colon et qui 
voit l’avenir de la Province de Qué­
bec dans la colonisation raisonnable­
ment et impartialement soutenue 
partout où elle peut se faire avec 
avantage, souhaite plein et entier 
succès au congrès,et se plait à félici­
ter l’honorable Ministre de la coloni­
sation de l'heureuse idée qu'il a en­

te contins, tretenue et qu’il veut maintenant réa- 
5 •* user.

JoUHNAL IlKimOMADAIltE 
publié tous les vendredis à Itimouski.

ABONNEMENT
$1.00 pur urinée, payable d’avance, ou si on 

le désire, pur versements de 
25 ou 50 contins.

suis liumlile

T a rif  (les Annonces
1" insertion, lu ligne................
Insertions subséquentes..........
Naissances, mariages et décès 25

S a m t = S i m o n— Lu gouvernement vient de pu- 
! lilier le rapport des opérations eom- 
1 mcrciales du Canada pour l'année 
fiscale expirée le 30 juin dernier. 
Ces opérations accusent un chiffre 
total de $170,834,417. Les impor­
tations figurent pour $200,834,417, 
soit $7,022,014 de plus que l’année 
précédente. Les exportations ont 

revenue à lli- été de $203,310,872, soit dix mil­
lions de moins

Vendredi, 20 septembre 1905.
(suite de la Ire page)

MGR DE RIMOUSKI chantaient à merveille— La même 
chose au Gloria—Le sermon fut
donné par le révérend Père Pacifique,
Capucin. Il parla une heure cl 
quart. Nous prenons la liberté do j Sl-1* rançois-Xnvier bénificia
rappeler ici deux observations que i :| •son *om l*li ' ‘dre zèle apostolique, 
nous avons faites durant ce sermon. *'n*'n <’11 ^ 8 8  nous avions le bon­

heur de vous recevoir pour prendre 
charge de nos destinées les plus pré-

Mgr do Rimouski assistait, lundi 
dernier, à l’Islet aux funérailles de 
feu le Révérend Monsieur C. Ration.

Sa Grandeur est 
mouski lundi soir. qu'en 1904. Il est 

i passé par la douane pour §157,164- 
! 975 de marelinudises, une augmen­
tation d'un million sur l'année der­
nière. Les marchandises entrées en
franchise sont évaluées à §109,009- grand nombre, tourner les yeux vers

D’abord, au commencement,
Je révérend Père expliqua l'objet de 
la fêle, on voyait presque tous les 
petits enfants, qui étaient en très

MGR BLANCHE
P e t it  G e o k ü e s .cieuses.

Le Très Révérend Père Gust. El c'est pour nous surtout, Mon­
sieur le Curé, que vous avez dépen- 

augmentalioii de six leur curé et immédiatement après j sé le meilleur de votre âme et de 
Nos les élever vers le micilix de l’autel, votre généreuse activité. Que n’a- 

La même chose se répéta plusieurs vez-vous pas fait pour le bien spiri- 
fuis de sorte que rien n’était plus | luel et temporel de vos paroissiens ? 
facile que de la constater. Avait-on Non seulement vosu avez restauré le 
dit aux enfants : Vous prierez pour 
votre curé ? Les enfants oublient 
vite et se laissent facilement dis­
traire ; ils n’avaient peut-être pas 
encore obéi et ils le faisaient

STATISTIQUEBlanche, Eudislc, vient «l'être élevé j 
à l’épiscopal et nommé Vicaire Apos- /(,,9 S()jl (jne 
lolique «lu Golfe Sl-Lnurenl. mUions et demi de piastres.

Notre journal prend la liberté *1’«-1 iniporlnliuns de la Grande-Bretagne
dresser l’expression de ses l.omma- S||1)j .................... .. million
ges au distingue Prélat.

Etat de l'augmentation de la po- 
slriet «le Itimoiiski, 

de 1895durant la dernière décade, 
à 1904 inclusivement :

et demi et les exportations en An­
gleterre ont aussi été de 15 millions 
«le moins que l’an dernier. Notre 
commerce avec les Etats-Unis a aug- 

; monté de neuf millions pour les im- 
annonce j  pollutions et de cinq millions pour

Pour la France le 
rapport accuse une diminution de 
$60,030 pour l’exportation, et une 
augmentation il un million de pias­
tres dans I importation.

Dfcès
083
782
772
741
709
714
852
916
933
854

Naissances

temple du bon Maître, mais vous 
avez créé autour de lui une garde 
fidèle de chevaliers tout dévoués à 
son cœur ; vous avez implanté dans 
uns fîmes, nu amour nouveau pour 
le nom de Marie. Vous avez ou-

1,592 
1,665 
1,688 
1,738 
1.810 
1,815 
1,788 
1.070 
2 012 
2.127

1895Congrès de 1890
1897Colonisation 1898
1899

Un journal de Québec 1900en ce
moment. Si personne ne leur avail 
rappelé celle 'obligation, ce regard Vl!i t à nos ambitions le vaste champ 
paraît encore bien plus admirable cl de l’Apostolat de la Prière, pour 
plus digne «l’êlre mentionné : il fait nous donner une part an sauvetage 
si lion rencontrer de ces intuitions universel des âmes, et de combien 
sublimes de l’enfance. Kl puis, vers 
la fin, avant d’en venir aux conseils 
pratiques, le prédicateur disait :
« Mes frères, aujourd’hui, dans la souvenirs évoqués aujourd'hui, nous

n'avons qu’une voix pour vous dire : 
merci ! Nous n'avons qu’une prière 

I aussi à répéter au bon Dieu pour 
ge.— » Kl puis il rappela ce que lait qu'il vous rende la santé cl vous per­
le prêtre et il conclut : « Mes frères, 
oh ! mes frères, ayez toujours le 
respect le plus profond pour votre 
curé, ne le regardez pas seulement 
comme étant au-dessus dus hommes, 
faites comme Saint-François «l'As- 
sise, considcrez-le plus qu’un ange.»
Alors on eût dit que l’auditoire vou­
lait répondre. Il y eut un mouve­
ment général, tout le monde se 
tourna vers le prédicateur et puis 
immédiatement après profond si­
lence comme précédemment. Après 
la messe, Monsieur Jean D’Anjou 
lut l'adresse suivante au nom des

qu'un congrès de colonisation sera les exportations, 
tenu, dans le cours de novembre

1901
1902
19113
1604

à Sl-Jérôine, comté de 
Tcrreb mue. Nous applaudissons à 
l'idée d’un semblable congrès émise 
d’abord par l'IIonorablc Ministre de 
la colonisation, et nous augurons 
qu’il devra eu résulter beaucoup de 
bien pour les colons de notre pro­
vince. A ce congrès devront assister Quelle sera la conséquence, en ce 
des représentants de tous les centres qui concerne la France, du traité qui 
importants de colonisation: Vallée ] vient d'être conclu à Dorlsmoutli ? Il 
de I Ottawa, cantons de l’Est, Lac serait difficile de se prononcer. Ou 
Sl-Jean, cantons sur la rive sud en l’a répété souvent : « La ;
bas de Québec, Vallée Malapédin, est ce qui ne se dit pas. » Il est pos- 
Gaspésic. Or nous regrettons de siblc qu’il existe dans l’aflaire des 
constater que l'endroit choisi pour dessous que nous ne devinons pas et 
la tenue de semblable convention déjà un des correspondants de là-bas 
est très peu favorable ; pour se rendre écrit : « Le bruit court qu'il y a une 
à St-Jérômc, le colon de la Gaspésie sorte d’accord secret dans la pénoin- 
et de la Matapédia serait obligé de bru du traité. » 
parcourir une distance de 400 à 000 En attendant que nous apercevions 
milles et d’encourir des dépenses ce qu'il y a dans la pénombre, regar- 
considcrables, et il est aussi bon de dons ce qui nous apparaît dans la 
dire clairement que, par le l'ail lumière et qui n'est pas pour nous 
même, la porte du congrès lui est
fermée et qu'il se trouvera ainsi II semble que la rentrée de la 
privé des avantages qu’il pourrait y Russie en Europe doive être plutôt 
puiser. Ce congrès si important de- avantageuse à la France, 
via il être tenu à Québec, et cela Sans doute, la Russie a été forte- 
pou r l’avantage de Ions et pour re- ment atteinte dans son prestige,mais 
connaître les droits de tous ; il ne peut-être serions-nous moins sévères 
peut y avoir deux opinions à ce dans noire jugement si nous prati- 
sujet. quions les conseils de l’oracle de

D’après le journal que nous avons Delphes (/nosti seuulon, ou si nous 
mentionné, des Evêques, des pré- écoutions les avis de l’Imitation qui 
1res, des hommes publics, des pro- nous recommande d'être intérieurs 
lessionncls, des industriels, des cul- et de nous examiner nous-mêmes, 
livaleurs et des colons seront invités La Russie, en définitive, 
au congrès, et les sujets qui y se- payé un son de rançon ; nous avons 
roui traités seraient les suivants : ! payé en 1871, une rançon de cinq

Le colon et le bois dont il a besoin; milliards. La Russie n’a pas sacrifié
un millimètre de ce qu’était le terri­
toire national : nous lions sommes 
laissé arracher celle Alsace-Lorraine

8,01618,241
Augmenlelion, 11,198d’autres preuves de zèle encore vous 

avez marqué voire règne au milieu 
de nous ! Devant tous ces grands

Traité de Portsmouth
FRANCE Matapédia

mauvaise presse,.on crie sur tous les 
tons que le prêtre 
comme un autre—Infâme meusou

L’inatigtiralipn du pont Mercier, 
construit sur la rivière 
au coût de $30,ODD aura lieu le 17 
d'octobre prochain. Les honorables 
MM. Gouin,Tessier, Allard, Prévost, 
Labillois et MM. Mardi et Kelly ont 
promis d'assister à la cérémonie.

L’on profitera de l’occasion pour 
faire aussi l’inauguration île la nou­
velle société de colonisation de la 
Raie des Chaleurs. Il y aura des ex­
cursions de Gnspé à Matapédia par 
le “  Lady Eileen ” et de New-Car- 
lisle par le chemin «le fer «le la Raie 
des Chaleurs,

est un Inunmt! a.

met le de prolonger longtemps enco­
re votre ministère dans notre chère
paroisse.

Nous vous offrons donc, Monsieur 
le Curé, nos plus respectueuses féli­
citations en celte belle fêle de vos 
noces d'argent et nous demandons 
avec instance au bon Dieu «le garder 
le l'ère à sa famille pour le jour ra­
dieux des noces d'or.

Permettez, Monsieur le Curé, qu'­
avec vous nous offrions aussi nos 
vieux a vos deux confrères d'ordina­
tion, le révérend monsieur Pierre 
Brillant et le révérend monsieur 

j .Iules Dernier ; comme vous, il y 
a vingt-cinq ans, ils se sont proster- 

! nés sur les marches du temple, avec 
vous ils ont participé à l'hostie et 
comme vous, ils ont bu au Calice «le 
l’amour, au calice de la douleur.

M ariages
Mardi dernier, il Québec, n été cé­

lébré le mariage de notre ami, Mr 
l’avocat Elz.éar Sasseville, de celle 
ville, à Mlle Paradis, de Sl-Rocli de 
Québec. Nos meilleurs souhaits à 
l’heureux couple.

— Lé même jour, à notre Cathé­
drale on célébrait le mariage de M. 
G. A. Morin à Mlle Marie-Louise Le­
page, fille de M. Charles Lepage, 
de celle ville. Nos meilleurs sou­
haits.

paroissiens :

Monsieur le Curé,
Réunis pour honorer le souvenir 

du jour déjà lointain on vous rece­
viez avec, Ponction sacrée votre mis­
sion sacerdotale il nous semble 
le Divin Maître répète pour \mis au­
jourd'hui l’invitation qu’il lit jadis à 
ses apôtres, « Venez awe. moi et 
reposez-vous un peu. » Cele fêle de 
vos noces d'argent est en effet une ! 
balte mystérieuse près du Cœur de 
Jésus. Vous repassez maintenant 
sons son regard la longue suite des 
prédilections divines sur vous ; vous 
admirez sans pouvoir les nombre: 
jamais les grâces «le choix «pie Dieu 
a semées sur votre route ; vous comp­
tez les jours de votre vie sacerdotale 
par les calices divins que vous avez 
élevés chaque matin entre la justice 
de Dieu et les péchés des hommes,
vous contemplez la procession radi- M le Curé répondit. Il ne fut pas 
dise des âmes que vous avez blan- éloquent, si l'un prend ce mol dans 
chics et rendues au ciel, au nom «lu le sens qu'on lui donne ordinaire-
Clirist...........  25 ans durant, vous meut. Mais, à mon humble avis,sa
avez captivé sur vos ouailles le re- réponse fut un clii f-d'œnvrc «le déli- 
gard de Dieu : pendant 25 ans vous calesse et d’oubli «le soi. Le moi 
axez faillies prodiges de réconcilia- liu'issnble était complètement absent, 
lion cl de résurrection dans le mon- A la lin «lu discours, celui «pii ne se 
de des âmes.

'Im! j Tous trois il y a vingt-cinq ans, vous 
avez reçu l’onction sacerdotale et 
tous trois aujourd'hui vous avez por­
té la croix de Jésus-Christ, dans ces 
jours d’épreuves; vous avez donc, 
non seulement été prêtres de Jésus, 
mais vous avez été victimes avec 
Lui.

Province de Québoo 1
D is t r ic t  de Kiiuouski J- COU U S U P R K IK U U R  

No .‘1182 J
À dhém ar  S t-Lnuron t ,  cu l t iva teur ,  do lu p a ­

roisse do S t-D am ase ,  d is t r ic t  do It imouski,
Demandeur,

n'a pas

Joseph St-Lnuron t ,  do la  paroisse  do Kt- 
Moise, dis t r ic t  de Riinouski,  Défendeur.

A V IS  P U B L IC  est pa r  le p ré sen t  donné «* 
los liions inotiblos saisis su r  lo dofondotir ou 

seront vendus au domioilo do co
Le colon el l'industrie laitière ; 
Le colon el les chemins ;

Puisse le ciel continuer à vous bé­
nir ! Puisse Dieu toujours vous re­
garder comme les hicn-aimés de son 
Cœur, et avec nous Ions, plus tard 
vous faire participer à la grande fêle 
qui n’a pas «le crépuscule, aux noces 
«l’or éternelles.

oetto enueo ,
dernier,  en la  paroisso do St-Moiso,  lo troisu mo 
jo u r  d ’ootobro 1V05, A dix  h rs  do P a v a n t  mid i ; 
Cos liions sont lus suivants  : un oriblo. un  sloigli, 
une faucheuse,  un moulin A ba t t re ,  un  cheval  
sous poil rougv, un  ra toau .
Co 18 septem bre 11M)5.

Le colon el les chantiers ;
1> colon el les sociétés «le coloni- qui faisait partie de nous-mêmes,

qui tenait à nous comme la chair 
Le colon et les maisons «le refuge; tient an corps.
Le colon cl l’élevage ;
La colonisrtion « sportive » ;
Etc., etc.

sal ion. !.. N. ASSRI.IN,
Shérif .

J'entends bien nos vertueux répu­
blicains fulminer contre les corrup­
tions, les malversations, les désor-

R iin o u sk i  8 s e p t  1V05.
CANADA I 

Province do Québec jLes paroissiens île Sl-Simon.
AVIS

Jo RotiHsigné, UitorgoM Ar.urio Blnot, do lu 
ville do Fruservil lo , tmircliiiiiri, donne pur lo 
présent,  on mu qu a l i t é  d 'e xéou tou r  toHtnuion- 
tnirn do fou THOM AS L15BK1., on son v ivan t  do 
Krnsorvillo, routier,  e t  aussi  on m a  qu a l i té  do 
Procurour et fondé do pouvoirs do Dame veuve  
Thom as Lohol, AVIS A tous les c réanc ie rs  do 
la  succession du d i t  l'eu I bornas Lebol d 'avo ir  
A produ ire  Im m éd ia tem en t  outre  mes mains 
l’é ta t  déta il lé  do leurs  créances  contre la dite 
succession, pour qn 'l l  y soi t fa i t  droit, s 'il y  a 
lieu ; e t  jo  donne  auss i A V IS  A tous les d é b i ­
te ura de  la  dite  succession d 'avo ir  A me nayor 
e t rem ettre  Im m édia tem ent ,  en ma qu a l i té  s u s ­
dite,  les deniers  e t oflots qu 'i ls  do iven t  A la 
d i te  succession.

n’oubliera i tires de lotit genre qui dévoraient le 
colosse russe. Quand on a eu. en si

Nous espérons qu’on 
pas des sujets beaucoup plus impor­
tants que ceux ci-dessus mentionnés ; peu d'années, le Wilsonnisme, le

Panamismc, le Dreyfusisme el 
l'Humbertisme, i! conviendrait peut- 
être d'être plus modestes...

Dans l’étal où les André et les

et qui intéressent la saine colonisa­
tion au plus liant degré, comme 
ceux-ci ; le colon cl la paroisse, le 
colon et l’école, etc ; au reste 
la présence d'hommes distingués 
comme ceux que le confrère men­
tionne nous est une garantie que ces 
sujets de liante importance ne se­
ront pas mis du côté. '

ilerleaux ont mis notre malheureuse 
année, que feraient nos soldais s’ils 
étaient obligés de combattre au bout 
du monde, à des milliers de lieues 
de toute base de ravitaillement ?

donnait pas la peine de réfléchir 
mais jugeait d’après l’impression queCelte vision du passé doit ravir 

votre cœur de piètre et d’apôtre, laissaient les belles paroles du véné* 
C’-est votre secret à vous, c’est la pa- l'oWe prêtre,celui-là était porté à ad­

it. A. JIINET, ei-ipf-. 
Ex.-Tuet . feu T.  Lebol

No. 20, S  foi,
F ra ie rrille , 0 s e p t 1905.



LE PROGRES DU GOLFE

— M. A. T. Rostnn, horlogcr-bi- 
joutiur, il'Amqui, était ici hier.

— Les élèves internes et externes 
iln couvent îles SS. île la Charité de 
Kimonski entreront en retraite le 1er 
octobre prochain et en sortiront le 
4. Le II. P. Creschemine, Eudisle, 
en dirigera les exercices.

— La goélette « Sl-llilaire », cap|. 
Jos. Bouillon, part ce soir avec un 
chargement de bois pour (Juébec.

MM. P. H. A Caron, de Petit-Mé­
tis, Michaud, du village Price, El. 
Lévesque, marchand, de Ste-Flavie, 
étaient è llimouski au commence­
ment de la semaine.

The Victoria CompanyPETIT MANUEL ANTIALCOOLIQUE A VENDRE
T o u t  le m a té r ie l  de  l ' anc ienne  beu rrc r ie  do 

Him ouski,  compTenanl  un  cen t r i fuge ,  un eng in ,  
e tc . ,  etc .,  le to u t  en p a r f a i t  ordre  sera  vendu  à 
de  L.mnen condition#.

S ’a d re ss e r  à

Enreg is tré  conform ément à  l ' a c te  du  P a r l e ­
m e n t  du  Camidw, l’an mil  neuf  cent cinq, pa r  
l t . - P h .  Sylva in ,  chano ine ,  au  miniutôre de l 'A ­
gricu l tu re .

S T  X N IS LAS L A B B E. La Compagnie Victoria
Lea Sœurs du  Sain t-Rosaire  dési reuses de 

voir le P E T I T  M A N U E L  A N TIA L CO O L IQ U E 
faire  tout le bien dési ré p a r  aon a u t e u r  ont r é ­
d u i t  le pr ix  à ô c t s  l 'exem pla ire  ; 5 0 cts la  d ou ­
zaine  ; $3 .00  le cen t  ; $20.00 le mille.

Les Irais  de tranaport sont à la  c h a r g e  dos 
de s t ina ta ire s .

A ce prix,  loa pa ren ts  les plus  pauv re s  p o u r ­
ront procure r à  leurs  enfants  cotte brochure  si 
u ti lo  dans  lu fam il le  e t  dans  la  société.

Nous faisons faire un autre tirage 
à SS.UI) le mille, sur papier plus 
commun.pour la grande propagande.

Toute  com m ande  dev ra  être  adressée aux 
Sœurs  du Sa in t -R osa i re  de Riuiouski.

Une maison en bois, 21 x 24. très bien finie.
Gérant à Rimouski, Que..

S ’ad re sse r  à
Arthur Chamberland

S T A N I S L A S  LA BUE. C'est une maison qui fait le commerce de pianos, d'harmoniums et 
de clavigrapltes. Elle a etc fondée en vue de réduire de vingt-cinq à 
trente-trois pour cent les prix du détail dans ces deux lignes de com­
merce et elle est en relations d'all'aires avec les

MEILLEURS FACTEURS DU CONTINENT.

JOHN ST-PIERRE
ENTREPRENEUR BR1QUETIER

M. St-Pierre informe ses amis Bans toute maison île commerce le clavigraplie (typewriter) est de­
venu une nécessité. L’écriture à la machine est plus parfaite, plus rapide 
et moins pénible que l’écriture manuscrite. Aujourd'hui, une lettre d'al- 
faires écrite à la plume fait chétive mine.

Tout homme d'affaires garde copie de ses écritures, tant pour soula­
ger sa mémoire que pour vérifiier l'exactitude de sa correspondance, etc. 
L’emploi d'un BON clavigraplie permet de produire jusqu’il dix copies à 
la fois, en moins de temps qu'il en faut pour griffonner une simple feuille.

Quelques heures suffisent pour se familiariser avec l'usage du 
ty p e w r ite r  “  E M P I R E  ” , le meilleur sur le marché, plus facile à 
manier qu’une machine à coudre.

Le jeune homme ou la jeune fille, devenu elavigrapliiste habile, est 
sûr i e tiouver, au besoin, un emploi lucratif qui lui permettra de susten­
ter son existence et de secourir les siens.

Procurez à vos enfants un BON typewriter pour qu’ils deviennent 
d’excellents praticiens; c’est une des meilleures polices d ’assurance 
contre les revers de fortune.

Font u sage  du c ln v ig rn p h e  “  E M P I R E  "  tt Rim ouski : MM. Tessie r  âc Fiaet, Gagnon 3c 
Saasevillo, J o a n  P. Mar tin . Léon id as Dionne j r . .  Avocats ; J .  V. Gagnon,  J .  O. 11. Latiumme, N o ­
ta ires  ; Dr L. F. Louage. ( P h a r m a c ie  de R imouski) ;  .1. A. Talbot,  11. G. Lepage ,  M archanda  ; 
La maison Price Bros ; Lo B ureau  du protonotairo.  Molle K. Vignola ,  professeur , etc.

Le Pacifique Canadien  emplo ie  425 “  E M P I R E  ”  su rso i t  ré seau  de chem in  de fer.

qu'il est maintenant fixé à Rimouski,—  M . P. G. Lespérance, agent . . . .
de Montréal, était ici I «t qu’il recevra avec plaisir les com­

mandes pour tout ouvrage en bri­
ll'assurance, 
ces jours derniers.

“ M. Elzéar Charest, ingénieur en I que, lambris de maison, const rue- 
chef, au département des Travaux lion en brique solide, etc., etc. 
Publics, est dans notre ville.

OBITXJ A IR E

— Mardi prochain, à 8 lu s a. m., 
à la cathédrale de celle ville, sera 
chanté le service anniversaire île feu 
Théodore Fournier, en son vivant 
époux de Unie Catherine Tlierrianll.

— Hier à la cathédrale ont été cé­
lébrées les funérailles de Maxime 
Lavoie, ancien et respectable culti­
vateur de celte paroisse.décédé mat 
ili dernier à l'âge de 72 ans. Con­
doléances à la famille.

— Nous attirons l'attention de nos 
lecteurs sur l’annonce de M. S. 
Fisher qui se trouve dans une autre 
colonne. Visitez ce magasin et vous 
êtes certains de trouver, à bon mar­
ché, l’article dont vous avez besoin.

Correspondance sollicitie.
SA T  IS F  AC T ION GA RA NTIC.

Jo h n  S t-P ie rre  
itniousiîi

Thom as Bellavance
CHARRETIER

(Successeur de Alphonse Poirier)
S l ' -O C TA V E DE M E T I S  

Près  do la  « ta lion de VI. C. K. Voitures do 
1ère c lasse à la  disposi t ion du  pub l ie  voyageur. 
Voitures  spéc ia le s  pour les voyageurs  de com ­
merce  e t le t ran sp o r t  de  leurs  valises.  
Bel lavance s e ra  à  l ’a rr ivée  de tous les crains à 
la s ta t ion  do St-Octavo. Voitures peuvent  être 
re tenues p a r  té léphone.

pUf 8mLE PR O F E S S E U R  STARK HERMANN
ITotre Prix : $ 6 0 .0 0M.

Le Professeur Stark Ilermann. 
accompagné de Melle llénéc Louise, 
J- Barber, a donné, hier soir, an 
Palais de Justice, une séance tout à 
fait remarquable. Touts de passe- 
passe, hypnotisme, transmission cl 
lecture de la pensée; tout a élé très 
fort et même surprenant. Il y a 
séance ce soir avec programme tout 
nouveau. Nous recommandons à nos 
lecteurs de ne pas manquer cette oc­
casion de passer une agréable soi­
rée. Demain soir, le Professeur 
donne mie séance à Sic-Fia vie Sta­
line.

Notre  gé ran t ,  qui  est l 'u n  dos vétros, soll ic ite  votre pa tronage .

DEMANDE Conillaril, Fils & CieOn d em an d e  a  louer m a in ten an t  ou pour le 
1er m a i  p rocha in ,  une  maison ou logement con­
for table ,  s u r  une rue cen t ra le ,  soit au Hic soit 
a  R im ousk i  (cotte  dern ière  p lace  sera i t  p ré fé ­
rée) .  On lo u e ra i t  auss i m a g a s in  avec logement 
au-dessus .  M entionner  le prix, descript ion et  
tous au t re s  d é ta i l s  au  "  B ureau  du Progrès du 
Golfe" .  R im ousk i .

HORLOGER-BIJOUTIER 
Avenue île la Cathédrale, Ilimouski.

Les réparations à rétablissement 
de notre concitoyen M. Georges 
Burette sont terminées. M. Burette 
possède m aintenant un stock consi­
dérable de montres, bagues, joncs, 
lunettes, etc., etc. qui, à bon droit, 
attire l'attention de tous. Dans 
notre prochain numéro nous publie­
rons une annonce plus détaillée.

--------Importateurs de Nouveautés
Rue St-Grcrmain,

Grand Assortiment de Nouveautés
R IM O U SK I.A V IS  

M. 16 d T l e m ie u x Le plus beau choix de marchandises nouvelles, comprenant :
Tweeds pour costume, Etoiles à robe, Mousseline, Tweeds pour habille­
ments de messieurs, Cheviots, Etc.

DÉPARTEMENT DES HARDES FAITES 
Matinées, Blouses pour dames, Jupes, etc., ou grand complet.

Nous attirons spécialement l'attention sur notre assortiment de Tapis, 
Prélat ts, Pôles, Rideaux, Meubles de toutes sortes et une foule d'articles 
il’ulililé et de luxe pour l’ameublement des maisons.
Seul agents à Ilimouski, des célèbres peintures préparées S u k h w i n - W il l ia m .

CHIRURGIEN-DENTISTE 
d e  M ontréa l

S e ra  à  R IM O U SK I 
HOTEL ST-GERMAIN 

Pendant les mois de
JU IL L E T  e t A O UT

A VENDRE
U n pouvoir  d 'oau ,  m oulin  ü farine, m a ison  e t 

au t re s  dépendances .  Le tout s i tué ,  àSollurv il le ,  
Comté de Bonaventu ro ,  près  du  chem in  de for 
de l a  Raie dos Chaleurs,  et à  cinq mil les  do la 
stat ion M a ta p é d ia ,  s u r  l ' In to rco lon ia l .  Condi­
tions  faciles.

S 'ad res ser  sans  r e t a r d  a u  Sém ina i re  de  Ri­
mouski,  P.  Q,

NOTES LOCALES
Il nous faut remettre au prochain 

numéro îles correspondances venant 
de Sl-Siinon el Sl-Fnhien.

—L’honorable M. Tessier est à 
Rimouski.

Province  do Québec, 
D is tr ic t do Hiiuouski, 

No 3143 }
COUR SUPE R IEU R ! ' :

BANQUE PROVINCIALE DU CANADALA— Parmi les ordinations qui oui eu 
lieu dernièrement à Québec se Irou- 
venl les suivantes : Tonsure, MM.
I.s C'Iiénard, Alfred Chamberlain! el 
P. Veilleux ; Ordres mineurs, Geo. 
Ganvin ; Sous-diaconat, J os. Morais 
et Octave Caron. Ces messieurs ap­
partiennent au diocèse de Rimouski-

* I ) a m e  M A R IA  B LM 1 RE EM M A LAUZ1ER, 
de S te -F lav ie  S ta t ion ,  épouse  de E R N E S T  L E ­
V E S Q U E , m a rch an d ,  du  m êm e l ieu ,  dûm en t  
autorisée  à e s t e r  en ju s t i c e ,

Synopsis des Règlements concernant 
les Homesteads du Nord-Ouest 

Canadien. SUCCURSALE DE CEDAR HALL, sous la gérance de M. P. LABERGE,N.P.D em anderesse ,
vs

T oute  sec t ion  p a i r e  de# te rres  fédéra les  dans 
les p rov inces  du  M anitoba  ou du  Nord-O uest,  
s a u f  8 e t  20, non ré servée ,  p e u t - ê t r e  inscri te 
pur  toute  personne qu i  est l 'u n iq u e  chef d 'une  
famil le ,  ou tou t  homme âgé de plus  de 18 aus, 
pour l 'é t e n d u e  d ’un q u a r t  de  section de 100 
acres ,  p lus  ou moins.

L ' im c r ip t io n  p eu t  ê tre  fa i te  on personne au 
b u reau  local des  terres pour le d is t r ic t  dans 
lequel  la  te rre  e s t s i tu é e ,  ou, si le hom esteader  
le désire ,  il p eu t ,  s u r  dem ande  a u  min is tre  de 
l ' in té r ieu r ,  O ttaw a,  au  Commissaiso d ' im m ig ra ­
tion, W inn ipeg ,  ou à  l ’ag en t  local,  ê t re  autorisé 
ù fa ire  fa i re  l ' inaor ip tion  p a r  q u o iq u ’un pour 
lui.

Le d i t  E r n es t  Lévesque, Dépôts en comptes courants et affaires de banque en général.Défendeur.
Une  act ion en  sépa ra t ion  de biens a  é té  in s t i ­

tuée  en ce t te  c au s e  le v ing t - t ro is ièm e  Jour  de 
m a i  1905.

D ép artem en t spécia l d ’E p argne su r C ertificat 
de D épô t à 3à e t 4%LO U IS T A C H É ,  

P r o cu r eu r  do la  Demanderesse .— Le Rev. M. A. Bouillon, ancien 
vicaire île la cathédrale, et qui a 
laissé de si lions souvenirs au milieu 
de nous, était ici hier. Ce Monsieur 
vient d ’être appelé à la cure de S l-  
Etisèbe de Cahano où il remplace le 
Rév. M. E. Gagnon qui lui.même est 
transféré ù St-Mathias de Cahano. 
Le Rév. M Dumas qui était curé de 
celle dernière paroisse retourne dans 
l'archidiocèse de Québec auquel il 
apparlient.

Rimouski,  30 aoû t  1905.
rtiiicat de

Province de Québec 
D IS T R IC T  DE G ASPE 

Ce. Bonavcnturo  
No. 954

! A trois mois do cot te  da te ,  La  B anque  P rov inc ia le  du  C an a d a  rem bourse ra  à
M ..................... J .  A. O S T IG N Y ,  do New-Bedford........................ou à  son o rd re  s u r  dé l iv rance

| dos présentes ,  c inq  cen t s
déposés  ce jou r ,  avec  in té rê t  s u r  oe m ontan t  p a y ab le  aux  taux  e t  condit ions  c i-après  
énoncée.

j Dollars

COUR S U P E R I E U R E  
Dame L a u r a  D u th ie ,  de  N ew-Richmond,  

épouse  com m une en biens do R ichard  Brass 
Robertson,  m a rc h a n d  du  mêm e lieu, j u d i c i a i ­
rem en t  au to r isée  ù este r  en ju s t i c e ,

Le hom es teade r  est obligé do r em p l i r  les con­
dit ions  requ ises  d 'a p rè s  l ’un des systèmes ci- 
dessous :

(1) Une ré s idence  do six mois au moins e t la 
c u l tu re  de la  t e r re  chaque  année ,  pondan t  trois 
ans.

Trois pour cen t  (3 V| 0) d ’in té rê t  p a r  année s e ra  payé  pour le te rm e  des  présentes .
Troi« et demi pour cent (3  j ° | c ) d ' in té r ê t  p a r  année ,  il com pte r  do oe j o u r  sera 

p ay é  si ce dépô t  e s t  continué san s  in te r rup t ion  pour  le te rme des p résen tes  e t  au  moins 
pour  celu i  «les doux sem es tres  su ivan te .

A l 'exp i ra t ion  du te rm e  dos présentes e t  do c h aq u e  semes tre  s u b s é q u e n t ,  oe 
con tra t  de dépôt M-ra censé ê tre  cont inué  pa r  le d ép o san t  pour le sem es tre  su iv an t  4 
moins que  lu dit  déposan t  no notifie la  R au q u e  p a r  écr it ,  à  son b u re a u  p r inc ipa l ,  4 
M ontréal ,  do son intention do re t i re r  ce dépôt,  et  ce a u  moins h u i t  jo u rs  a v a n t  l ' e x p i r a ­
tion du  tormo des présentes  ou d u  sem es tre  alors courant.

Nonobstan t  les conditions ci-dessus ,  le dép o san t  p ou rra  en a u c u n  temps re t i re r  
tel dépôt après  l ’av is  p réa lab le  c i-dessus  mentionné,  m a is  dans  oe cas  a u cu n  in té rêt ne 
s e ra  payé pour toute  frac tion  d 'u n  tormo dos p ré s en te s  ou d ’un sem es t re  non en t iè rem ent  
écou lé .

Demanderesse ,
vs.

Le d i t  R ichard  Brass  Robertson, (2) Si le père  (ou la  mère, si le  pè re  e s t  d é ­
cédé)  du  hom es teade r  réside s u r  une ferme 
dans le vois inage,  de la  te rre in scr i te ,  la  con­
dition de ré s idence  s e ra  remplie s i l a  personne 
demeure  avec le pè re  ou la  mère.

(3) Si le colon t i e n t  feu e t l ieu  su r  l a  terre 
possédée p a r  lu i d a n s  le vo is inage  do son ho­
m estead ,  la  condit ion de ré s idence  sera  rem­
plie  p a r  le f a i t  de sa  rés idence s u r  lu dite 
terre.

Un avis do six mois p a r  é c r i t  devra  être 
donné au  Com m issa ire  des terres  fédé ra le s  il 
O ttaw a,  de  l ’in ten t ion  dé d e m a n d e r  une p a ­
tente .

Défendeur.
Une action en sépa ra t ion  de biens a  é té  ins ti ­

tu é e  en ce t te  c au s e  le 2 août 1905.—  Le Rév. P. Gagné, vicaire de 
Sl-Oelnve de Mélis, de passage en 
noire ville hier, est nommé curé de 
Sl-Majoriquo, comté de Gaspé.

—  Mlles Marianne et Angélique 
Rousseau sont arrivées de Montréal 
cl Québec au commencement de la

' J O H N  HALL K E L LY , 
P r o c u r e u r  de  l a  Demanderesse  

New-Carl is le .
La B an q u e  po u r ra  rem bourse r  ce dépôt & l ’exp i ra t io n  du  te rm e  des p résen tes  e t de 

c h aq u e  semestre s u b séq u en t .
F a i t  à Codur H a ll  c e ................. .jour du  mois de novembre.s ix ièm e l’an 1904uAISTETOETCEZ LA B A N Q U E  P R O V IN C IA L E  DU CANADA

P a r  M. P .  LA II K RUE
Gérant-Local.

DANS LE

fb ffg rà d u  (golfesem aine.
— M. le chanoine Saucier, curé de 

la cathédrale, a passé la semaine à 
Québec.

— M. L. II. Taché, gérant général, 
el M. Lion, incpecteur, etc., du Cré­
dit Municipal Canadien sont en ville 
aujourd'hui.

— Notre ami, le Dr Lepage es! 
parti ec malin pour Québec, Montré­
al et Ontario. Le docteur fait se long 
voyage uniquement dans l’intérét de 
sa pharmacie qu’il veut, plus que 
jamais, tenir sur le même pied que 
les grands établissements du genre 
au Canada. Nous espérons que le 
public saura apprécier les sacrifices 
que le docteur s’imposent.

— Mlles Eliza et Anna-Marie Malle 
étaient en visite chez leur mère M a­
dame Alphonse Malte, à la lin de la 
semaine dernière. Ces demoiselles 
ont laissé notre ville lundi dernier 
pour se rendre à l’Anse nu Griffon el 
y accompagner leur frère, le Rév. 
M. E. Malte,qui vient d'être nommé 
curé de cette paroisse.

w. w. CORY.
Sous minititre de  l ’In té r ieur . Dépôts aussi reçus à 3°/„ sur livret, depuis $1.00 en montant.

28 août.— Cm».

Grande Vente -------- CONSTltUCTKUH DE --------

Moteurs à Pétrole, à Graz ou Grazoline

d'Anlonined’Ouverture 
de la saison

Stationnaires, Marines, Por­
tatifs, Verticaux, Horizon­
taux et de tous modèles.

;

Nos machines 
sont les seules sur le marché 
pouvant employer indiffé­
remment le pétrole,(huile de 
charbon) Gaz d ’éclairage et 
naturel, Gazoline et Naphta. 

Demandez 
notre catalogue.

[v

Les plus hautes nouveautés
E N  M A N TE A U X , JU P E S . BLO U SES, COLLE B E T TE S. PEL­
L E T E R IE S , Etc., Etc. A U SSI : l'Assortiment le plus considérable 
de HA H DES F A IT E S, PA BDESSUS E N  DBAP, E N  M ELTON, 
OU E N  CHEVIOT.

a
-I

1EtRif'
SÏX

l EI U
■

E l #PRIX TRES BAS.
Montréal1240-1242, rue Notre-Dame,UNE V ISITE  E S T  BESPEC TU EU SEM ENT SO L L IC ITÉ E .

On p e u t  voir fonc tionner un de nos engins , à R imouski,  au  bu reau  de l’im pr im er ie  j su *  
T roia-PietolcB, ches  M. Joe.  Kioux, m a io h a n d ,  etc ., eto .R IM O U SK I.%
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IGENEALOGIE DE LA
F A M IL L E  L E P A G E

A VliNUIŒ La Cie d’Assurance
de Rimouski

Huilé Lepage, devenu seigneur nu 
pouvait échapper à l’engouement 
que l’on avait alors pour les litres 
lionoriliques ; aussi avait-il accolé à 
son nom patronymique celui de S  le- 
Claire, précédé bien entendu de la 
particule obligée. Dans mes rccln-r- 
clies il m'est arrivé sou ventes fois de!

:

OALICHMC DBS lJ K ETHICS DU OIO- 
Cl'CSE DE SAINT-CEItM AIN DE III- 
MOUSltf, |iur le Hév IC. I*. Cliouinanl. curé 
île Saiut-I'uul île la Croix, comté île Ternie- 
couala I*. Q.

; Encore quelques voicin's. I*rix $1.00 
franco S'adresser à l’auteur.

V..
(BtUNf.HR 111' ÜISTItICT HE BlMOUSKl)

C IIA V m Œ  II 
(Suite )

lient! Lepage était un travailleur
de premier ordre  ; il avait l’nmbi- . . . . .  . ,
turn de posséder des biens, beau- . . . .  . ,

d 'Urlénn,. ,1 sauge;, i, aller »  ,k er  " ' '“ W
près ............ . île la KiviCîi-e-.lu-Sml, lllllsl ,l,,<!
' . . . . .  . . .  ! appeler de Sl-Hernabe ; Germain, de lsur  le territoire nui tonne  au jonr-  . ,, . ... , , i
d 'hui partie .lu comlè de llclleclms. S t-h v , ,? , , ,  ;.......,c cl .\,coins cl I

.. , . . , _ Nicolas-Dominique, d e là  iausaie ;
se. Dans ce dessein, le 1/ mars . . . . . . . . .
1093. il obli.il ,l„ gouverne,,,' ,le (°" ° "  " ° " " "
F, to m e  et ,le l 'iule,„b,,„ Cl,an,pi-  ..... .. ova"

,, .. nom pris par son pere.gny une te rre  en roture d une lieue , 1 1 .
de front sur  deux lieues de profon- , l iv rons-nous b lâm er es premiers 
deur, à l 'arrière dé,à concédés à Lcp.^e de Bimousk. de ces addi- 
Louis Couillard de Lespinay et à "«ns a leur noms de famille î  Assu-
Amiol de Yincelottc (I). I Ce au

Sur les entrefaites, surgit une oc- '•,d' c,."er ‘ °  , l,os ola' l . , alors
nasion ,,ui lui lit abandonner son ‘out-a-fa.l .1« mode, ajoutait qm ,
projet. Le 2/, avril IV,88, Augustin ' 0,,li" 1 ,le il son| |m,m 0,1 ,
Boner de la Cardonnière avait couvé- ‘ 110111 1 L *im ' 1 ,lo‘ • 11 me’ |
dé la seigneurie de Bimouski du mai- 1 ! sa l lUl 1 1 J !'" 101,1 ,L  u i e .’ j 
quis de Denonville et de I intendant ll ,m sam, v,mere etc., et le se,-
Cbampigny. Celte seigneurie com- l '0 " " " T  Cl S,CS ,,ls S," 1
prenait deux lieues de terre  de front ' ,ueld '* 11101 *' 1 l̂ 1* m lls • 
su r  le fleuve, « à prendre, joignant . . .  f  *  , .
et aliénant à la concession du Die i lopin lam. i c u ix  gianc es s u -  ,,t suru u,n„ sur un „aui w- ,,ui,uc i
en descend,m t le dil ,leave, ci deux : vécut c e p e n -  : 1
lieues de profondeur dans les terres. I ,li,nl ,ll,ns 1 isolemiïnl. et lorsqu il L’IlüTLL ST-GKBMAIN
avec la rivière dite de Bimouski, les ,lu,,,ni1’ le 4 aoul 1 ' , 8 - a >>res Vl,,8l-1 On y trouvera toujours tout le rmufmt Je-

1 deux ans dans ses nouveaux doinai- 1 sirab e. et le service sc ie-a avec une très 1grande politesse.
Pension  d e  p rem iè re  classe

ç g m

FLEUR ET G R A I N & - CONTRE LE FEU•i*
*\KE N  G R O S

I ^ E t a b l i e  en 1876

Assurances
en luire :

$10 ,000 ,001 ) .?canadien el américain, 
No. Il el mêlé.

Spécialités : par lots <te chars,

irlise WP Assurances prises tant sous le sys­
tème mutuel que sous celui à 
prime fixe, à îles taux très l/as

(c a r  load)

. \ Aussi : Groins ut graines de semence

Lard en quart ,  Graisse en sceau 
ou chaudière.

PRIX LES PLUS BAS III! MARCHÉ
Toute commande recevra une prompte a t ­

tention, et  le patronage de Menu, les mar­
chands est respectueusement sollicité.

uwi. fchw.ce.

Bureau RIMOUSKI, P. Q.

M. RINGÜETLa Banque Nationale
BUREAU CHEF QUEBEC

M A R C H A N DS. Z. COTE Capital autorisé - - 52.(1110,(101) 00 
Capital souscrit -  
Capital payé - - 
Fonds de réserve - - - 500 ,000 .00  
Prolits indivis - -

en  g r o s  e t  en  d é ta il 1.500.01) 11 oo
1.500.1) 00 .00

GERANT LOUAI.
ST-ANAC'LKT :

:

Vins importés directement
des pays de production.

VIN DE MESSE 
garanti pur et avec certificat, 

j Gin Canadien « Croix Uougf. » en 
entrepôt et au P rix du Gros.

Hotel
St-Germaiii

8:1, i uu 2<i

DIRECTEURS :
R. AUDETTE, Ecr. Prdeidont.

LTIos. J ook CHAUVEAtr 
N. KIOUX, Ecr.
V. CHATEAU VERT,

Ecr.

Vico-Prdsident 
NAZ. FORTIER, Ecr. 
J .  ». LALH1EKTK, 

Ecr.,
VICTOR LEMIEUX, Ecr.

Co grand el magnilli|im hôtel quo vient 
d’acheter M. I’rs Bertrand, sera ré-ouvert 
au public le !

15 JUIN PROCHAIN P. LAFRANCE 
N .L A V O IE  -HUE ST -G E R M A IN , R I MO US K L - - G érant.

- Inspecteur.
SUCCURSALES :

Québec Montmagny, Qué. 
Frasorrillo, Qué.
St-Casimir, Que. 
Nicolot, Qué.
Coaticook, Qué.
Raie Saint-Paul, Qué. 
IMo.xnixvillo, Que.
Lévis, Qué.
Trois-Pistole*, Qué. 
St-Churle*, DvIIovIhipfo 
S. Evarihto Sta , lloauco 
-Viiiqtii, Qué. 
Uvhcliaillunti, Qué.
S te-A mie de la

St-Roch.
Rue St-Jonn. 

Montréal ruoSt-Jnoqucs 
Ottawa, Ont. 
Sherbrooke, Qué. 
Uoaucevillo, Qué. 
Sto-Mario ticuuce, Qué. 
Chicoutimi, Qué. 
Robcrvnl, Qué. 
St-l lyncintho,  Qué. 
.lolietto, Qué.
St-Jean ,  P. Q.

; Rimoudki. Qué.
Murray-Ray, Qué.

Cul espace est 
réservé p a r ...........autres rivières e t ruisseaux qui pou­

vaient se trouver dans celle élen- nos, deux families de colons seule- j 
j iiienl élaienl venues s 'établir à ses I 
côtés : Pierre Saint-Laurent et Pierre ; 

! Gosselin, Ions deux mariés à des I 
lilies de sa tante Constance Lepage

due, Pile Saint Barnalié el les Int- 
lures, Iles et Ilots, droits de justice, 
liante, moyenne et liasse, et droit 
de chasse e t pêche au-devant et nu- 
dedans des dits lieux, et de traite I (U>9i)-I70l).

VINS, LIQUEURS, CIGARES  ^ j j ^ Q  J J 0 Y
(les meilleures marques.

Frs. BERTRAND
l'HOI’KIKTAlHK

HUE ST-G E H M A IX , HI MOUS Kl
EM1I0UTEILLKUR 
DES CÉLÉDRES

B I È R E  E T  P O R T E R

l 'ocaliéro.
St-François du Lnc

Voici l’acte de sa sépulture : Reçoit dos dépôts tant  en Comptes Cou ran trf 
qu 'au  Département d ’Epargne.

Alloue l ’intérét ordinaire sur  les dépôts nu 
Département d'Epnrgne ; cet intérêt é tant  ca­
pitalisé tous les six mois.

Transige les affaires do banques on général.

avec les sauvages.
Le 10 juillet 1694, le sieur île la 

Cordonnière tomba en

(2)
L’an mil sept cent dix-huit, lea

A V ISconvention quatrième jour du mois d’août, j 'ay  
Michel Brulé, récollet-

DS
Au moyen d'un nloy here

passé devant Mire ! missionnaire des sauvages de Mira- 
mieliy, passant par la paroisse de 

’il SaiiiMlenimin de Himousky et n ’ay­
ant trouvé aucun missionnaire, ecr— 
lilie et déclare que l’année et jou r

avec Ilcné Lepage, 
acte d ’échanges 
Cliambnlon, nolaire à Québec, IVené 
Lepage échangeait la terre  qu 
possédait du chef de sa femme « en

S.G.NUTTER, DE SUEUIIIIOOJÎE I*. VALLEE,
Gérant à Rimoiiski.M. Louis Julien do St-A nnclot ,charron,ayant I 

pris sa  licence dans la ville do Rliuouski • 
comme entropronoiir do

22-04.12m

POMPES FUNEBRES Aqueducs, Egouts, E c l a i r a g e ,  
Fonts, Tramways

annonce qu'i l  sont à la disposition du public» 
jou r  e t  nuit  :

Corbillard de première classe mené par  un ou 
deux ou quatre  chevaux, suivant lu demande ; 
assortiment complet de TOMBES do tous prix ;

Tout ce qu'il faut pour préparer  la CHAM­
BRE MORTUAIRE, avec luxe ou non, au dé­
sir des clients.
Des Drix défiant tonte compétition.

Remarque : Favoriser la concurrence, c'est 
favoriser les bas prix.

Faveur spéciale .* Effets acceptés nu plus 
haut prix du marché en Paiement.
S’adresser par lettre ou téléphone :1

I île cl comic de  Saint-Laurent (au­
jourd 'hui l isle d'Orléans), pour la : «’}’ dessus est décédé René Lepage 
seigneurie de Bimouski, avec Ions 
les droits, privilèges et obligations 
mentionnés en l'acte de première

de Sainte Claire, seigneur de Ri-
mniisky, (ils de Germain Lepage et 
marié à Marie Madeleine Gagnon. 
Après l'avoir confessé et luy avoir 
administré le Si-Viatique et le sacre­
ment d'extrême-onction a esté in-

CES TRAVAUX SONT EXECUTES 
- P A R  LE—

I

concession.
Le 27 janvier suivant, le nouveau 

seigneur rendail foi et Immmaije, cl
au mois de juillet de l’année qui sui- home avec les cérémonies accou- 
vil il vint prendre possession de son buncos dans I Eglise de la paroisse 

accompagné de | Si-Germain, proche le marche-pied 
c 'est-à-dire son 1,0 • autel, au milieu de l’Eglise, le 

épouse, cinq cillants, dont l’aîné ’oosme jour du dit mois el au. Eu
foy de quoy moy soussigné.

Crédit  MunicipalLOUIS JULIEN
nouveau domaine, 
toute sa famille,

ST-ANACLET, I'. (.1.
Ou a EDOAlll)  ALLARD, ART. OUELLET,
M. PINEAU, boucher, Agent* pour Bimouski. I .

Aussi : Mérisier depuis un demi pouce j u s ­
q u ’à 3 pes, à vendre à très bus prix.

Pour le compte des Corporations,
A prix fixé d ’avance, payable en argent ou en obligations (deben­
tures) municipales ;

j 2 . En vertu de Concessions (Franchises)
Aux frais de la Société, qui se charge de la construction et del 
ploilation des travaux.

3- Pour le compte de Compagnies privées
Ou île personnes à qui la Société fournil des plans, devise! estima­
tions et prête une grosse partie des capitaux requis pour la 
Unction.

n ’avait que neuf ans, et son père.
Le district de Bimouski, tel qu'on 

l'entend aujourd 'hui, reposait à celle 1 
époque dans la plénitude de 
sommeil primitif. Rouai de la C ar-  janvier 1714. 
donnière ne s'élail occupé de sa se i-  Chapitre III.
gncuric de Bimouski que pour y faire 1 Lmiis Lepage et Constance Lepage, 
la grande puclic des morues el des le frère el la sœ ur de René Lepage,
marsouins.La famille Lepage n'avait premieur seigneur de Bimouski.—
pour plus proche voisin du côté de Leur descemlenee. 
l’ouest que Jean Rimix, tout fraîche- Avant d ’étudier la carrière des 
meut débarqué dans sa seigneurie enfants de René Lepage, il convient 
de Trois-Pisloles ; et du côté de de dire un mot de son oncle et de

au sa taule Louis c l Constance Lepage 
qui vinrent s’établir avec leur père 

Sept ans après  la prise de posses- sur  l’Is le-d’Orléans. 
sion de sa seigneurie de Bimouski— | Louis Lepage épousa à Québec, le
le 25 août 170.1 —  René

i
(Signé) «F . Michel Brulé, Récollet.» I 

Marie - Madeleine Gagnon, son 
son épouse, le suivit dans la tombe le 31

v >
’f.X-

?/■<
COIIS-

l ’OUH R E N SE IG N E M E N TS, PLAN S, DEVIS, E STIM A TIO N S,  
CONCESSIONS, EXÉC U TIO N , CAPITAUX, s'adresseraitw Il’est, Jacques Guéret-Dumont, 

Mont-Louis. Crédit Municipal Canadien
M O N T R E A L .

G O E L E T T E

Lepage 24 août i(i(>7, Séhaslienne .Moignon, 
acheta de dame Charlotte-Françoise alors âgée de quatorze ans seu le-!  
Juchercau, comtesse de St-Lniirenl. j ment. De se mariage naquirent 
épouse de François de la Forest, el quatorze enfants, 
neveu de François Viennay Bachot, 
la seigneurie de Métis que ce dernier 
s'était fait concéder par le marquis 
de Denonville et l'intendant C’Iiam- 
pigny le 7 janvier 1 USD, eonlenanl 
une lieu de chaque côté de la rivière 
Métis dans sa devanture sur le Meuve 
Suint-Laurent, et une lieu de pro­
fondeur, a ........ pour y faire un éta­
blissement de pficlie de morues, 
haleines, loups-marins, et autres 
établissements

Capt. JOS. POUILLON

Celle magnifique goélette, jau­
geant 50 tonnes, n’ayant que trois I 

! ans de service, fera le transport des ! 
| marchandises, de Québec à Rimons-1 
ki. régulièrement pendant celle sai- ! 

! son.
Je sollicite le patronage de tons, el 

je promets entière satislaelioik

!

V O I T U R I E R(/I suivre)
.1. W. M. Tu i jours ; i il n i< .

&
VOITURES, HARNAIS,JOS. T. CHENARD E tc v,4

Agent-Général pour le District 
de Québec de la Cie d ’Assu­
rance-Vie :

%

Capt. Jos. Bouillon
BIMOUSKI, QUAI. 

QUEBEC, Quai Renaud No 4.
G R E A T  W E S T  L IF E ,

DE WINNIHEO. M ?Succurtuilo do Québec :

Bâtisse, Banque llochelaga, Québec.
Cotto CoinpAgnio Canadienne place l 'a rgent 

do ses assuré* à un taux d 'in térêt  qui surpasse 
de '1 p. c. le taux des autres Clos.

Résultat  ï Se* primes sont plus basses et ses 
profits plus élevés.

Cette Compagnie a  des Agents dans plusieurs 
endroits, elle en nomme là où il n'y en a  pas 
encore.

t m jt K— Cartes « bouquet spirituel » ,lrès 
beaux dessins, pour ollrnudes de 
messes, ou autres faveurs. De 20 c. 
30 c. 40 c. la pièce. Vous pouvez 
donner vos ordres par téléphone ou 
par malle à l’Imprimerie Générale de 
Bimouski.

# 3V).))

* J
(1) “  Registre du Conseil.le 7 février 16'J6.' 
Ç2) Greffe du notaire Chumbalou, à Québec. R I M O U S K I I Q -


